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SUR LES GEMMES 

REPRÉSE TA T LA FABRICATIO D'UN QUELETTE 



SUR LES G-EMMES 

REPRÉSE 'TA T LA FABRIC TION D' QUE LETTE 

La ge mc que reproduit la gravure c i-contre, a été décou­

verte à Samos et se trouve actuellement à Smyrne dans une 

collection particulière. 

Intaille plate. Sardoine, ou imilalion en 
pàle brun clair translucide. A gauche, homme 
bm·bn as is sur un escabeau, la partie infé­
ri ure du corps drapée. De la main droite, il 
lient un squelette debout devant lui ; de la 
ga uche, il lève un marteau comme pour 
enfoncer un clou. 

Gravure négligée el peu profonde. Appar-
ticn t, d'après le suje t, aux environs de l'ère chrétienne' . 

1 cm 

Cette gemme rentre dans une série dont on connaît déjà 
plu ieur exemplaires, el il ne serait pas utile d'y revenir 
l'explication génér11 lement acceptée n'en paraissait peu sati -
fa isante. Dans ceLte repré entation, on a presque toujours 
eeconnu Prométhée, créateur de l'homme, construisant la 
charpente du corps 2. Or ni les textes ni le monuments ne 
légitiment une pareille interprétation: d'une part, les textes 3 

,_ Furtwtinglcr, Ant. Gemmen, Ill , p . 297; cf. Babclon, Collect . Pauvert de la 
Chapelle, p. 58 . 

2 . Par exemple: Winckelmann, Descr. des pierres yranées elu Jeu Baron de S tosch, 
p. 3111; Jahn, A rch. Beitri.ige. p. I38; Ch . Blanc, Ga: . des Beaux-A rts , VIl ( 18Go), 
p. 193; De ' Vitte, Mém. de la Soc . des Antiquaires , 18Gg, p. dl7; Treu, De ossium huma­
norum larvarumque apucl antiquas imaginibus, p. 7; Lcclc rcq, in niel. d'archéol. chrét. et 
de liturgie de Dom Cabrol, v• uatom i , col. 1g6o; Ba pp, in Rose/ter'~ Lexikon , v• Pro­
metheus, col. 3104. Furtwiinglcr seul , sans la con tes te r, n'a pas adopté celle interpré­
tation : Beschreib. der gesc/wittenen Steine im A ntiquarium, p. 284, n• 7G88. 

3. Par exemple: Apollodore, r, 7, 1; \l éoandrc, lncerl . .fabul. fragm. (Didot), VI ; 
Ph ilémon, Tncert . Jabul . .fragm. (Didot), Ill; Ca l limaque, fragm. 87, 133 ( chncider); 
Lucien. Prometlt., 12· 13; Pausanias, X, /,, 3; llo race, Od., 1, 1G , 1:1; Ovide, Metamorph., 
1, 8o; Jlyg in, Fabul , , /1• ; Ju véna l, XIV, 35. Cf. sur cc In)Lh c : Tol!ta iLl , in Dict. des 
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di ent . implement que Prométhée a f açonné l 'h omme avec de 
l'argile et, bien que certains d 'entre eux oient assez expli cites, 
il s ne pr6 entent j amais cette opération comme n écessilant 
l'ajustage préliminaire d'un e charpente; d'autre part , sur les 
monumen ts assez nombreux qui illustrent indubitablement ce 
my the•, l'homme créé par Prométhée est toujours fi guré avec 
l'a pect d'un corps recouvert de ch air, non avec celui d'un 
quelette •. Il semble don c nécessaire de r en oncer à la dénomi­

nation m ythologique de cc th ème et de le con idérer plu 
naturellement comme emprunté à la vie r éelle. He tc à avoi r 
si cette econde interprétation es t ju tifi éc par les fail et s1 
l'on a effectivement fabriqué des squelettes dan l 'antiquité. 

De no jour , c'es t à la con truction d'une pièce anatomique 
qu·une pareill e scène fai t pen cr au premier abord. Mai il n e 
paraît pa q ue l'u age de tell es pi èce ait été répandu ch ez les 
anciens. Galien , qui nou dit longu ement3 co mment un 
6tudiant en médecine pourra uppléer à l'extrême rar eté de 
squelelle humains, ne fait aucune allu sion à la pratique de 
squ elette artificiels sur laquelle, semble- t-il , il n 'aurait pa 
manqué d 'in ister . Par contre, leur exi tence nou s es t attestée 
en vue d'une fin tou t autre que l'e nseignemen t de l'anatomie: 
!"excitation au plaisir el à la j oiet. . On connaît là- des us le 
texte de Pétrone décrivant le fe Lin de Trimalchion 5, texte qui 

Antiquités, v• Prometheus, p. 68o ; P relle r-Rober L, Griech. Mythologie, 1, p. 81; FurL­
wii ng ler , A nt. Gemmen, Il l, p. 2/11; Ba pp, in Roscher's Lexil<on, v• Prometheus, col. 3o411· 

1. Par exemple : Jahn, Anna li de ll' Instit., 1847, pl. Q; Viscont i, Museo Pio Clemen­
ti no, 1 V, pl. 34 ; Reinach, Répert. de la statuaire, 1, p . •05- Jo6 ; probablement au ssi 
Fur Lwü ng ler, Ant. Gemmen, 1, p l. XXI, 56-6 .. Cf. Jahn, Annuli dell' Jnstit. , , 8/17, 
p. 3o8 ; Tou tain, in Dict . des Antiquités , v• Prometheus, p. 683 ; Fu rlwa ng ler, A nt. 
Gemmen, Ill , p . 241; Bapp, in Roscher's Lex ii<on, v• Prometheus, col. 3 •o3. 

2. La gem me : Treu, De ossium humanorum .. . imaginibus, p . g , n• 23, sur laquelle 
Bapp (! . c., co l. 3J011) reco nnall le proto type complet de la scène, ne rue semble pas 
représe nter Prométhée. Autan t qne j 'en puis juger par les descriptions, rien ne 
désig ne dans la femm e deb uL u n personnage mytholog iq ue, par exemple ALh6na ou 
Psyché que l'on 'a ttendrait à t rouver auprès de Prom éthée (cr. Coll ignoo, Essai sur 
les monuments relatifs au my the de Psyché, p . 32g). Quant au génie a il é porlanL u ne 
to rche, oo peu L y ' oir u n gén ie fu n6raire don t la pré ence esL naturell ement amenée 
par ce lle du squele tte (cf. \Velcker , Alle Denl<m., JI, pl. Xl V, 26). De mème le papillon 
de la ge m me men t ionnée par Ja hn (Arch . Beitriige, p . 138) pa rait rappeler la sépar a­
Li on de l'f1me e L du corps plui.O L que l'u ni on de l'âme a u corps qu 'il se rail éLran o-e, 
da ns celle de rnière hypothèse, de fi gurer sou la forme d ' u n squ elcll<' . 

3 . De anatomie . administrai., 1, 2. 

4. Cf. Le Blao l, Mélanges de l' École f rançaise de Rome, 1887, p. 254. 
5. Satyric ., 34: /.arvam argenteam attulit servus sic aptam, ut art ica li eius vertebraeque 

la.ratae in omnem partenl verterentur . 
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a été confirmé par la découverte de plusieurs petits squeleltes 
en bronze 1 • Ne serait·ce pas la fabrication d'un objet de ce 
genre que représenterait notre gemme? 

La seule difficulté de cette interprétation provient des dimen­
sions du squelette, celui qui est figuré sur la gemme ne pouvant 
avoir moins de r mètre, el les petits squelettes en bronze 
n 'atteignant pas 0 "'10. Mais cette difficulté esL loin d'être déci­
sive: car, s'il a exi té de quelettes de grande laille, ils ont 
dû être en bois plutôt qu'en métal, ce qui en explique la dispa­
rition complète. De plus, au dire d'Hérodote •, les momies ou 
squelettes en bois que l'on présentait en Égypte dans les 
festins, mesuraient jusqu'à 2 coudées, c'est-à-dire o"'8g; or, 
c'e t probablement d 'Égypte, aux environs de l'ère chrétienne, 
que la mode des squelettes de banquet a pas é dans les 
habitudes gréco-romaines, et l'on ne voit aucune raison pour 
que les Égyptien , peuple conservateur, aient réduit, après 
l 'époque d 'Hérodole, les dimensions qu 'ils donnaient à leurs 
squelettes ou momies . 

C'est donc une cène de la vie réelle que l'on trouvera , si 
les remarques précédentes sont justes, sur les gemmes au 
prétendu Prométhée. La fortune de ce thème ne s'en explique 
pas moins aisément : d'abord, par le goût des graveurs pour 
la représentation d'un métier analogue, celui du sculpteur 3; 
ensuite , par le sens que prenait facilement un tel sujet: 
l'image de l'ouvrier fo rmant non un corps p lein de vie, mai s 
un squelette décharné, devait éveiller l'ensemble d'idées, is u 
de la philosophie épicurienne, qu'ont illustré le p lus parfaite­
ment les gobelet de Bo co reale. La scène de genre s'élevait 
ain i à l'expression d 'une haute pensée morale, ct le chaton 
de bague devenait un memento mori au même titre que le 
squelette dont il repré entait l'ajustage. 

CrrARLE DUGAS. 

1 . Ficoroni, Gemmae antiquae litteratae, p. gG , pl. VIII, 4; Treu , De ossium huma­
norum . .. imaginibus, p . 3o, 35 , 36, e l Arch. An:eiger , •88g, p. 106 ; Lovatelli , Mon . 
Anlich., V (• 8g5) . col. 5. 

2. II , 78; cf. Plutarq ue, Conviv. sept . sap. , • · 
3. Cf. Bllimner , Technologie und Terminologie, Ill , p . ••~. 


